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 D’un Continent à l’autre... 

L a célébration, au Canada, du 
25ème anniversaire de l’intro-
nisation de SM le Roi Mo-
hammed VI fut marquée par 

l’allocution de l’Ambassadeur du 
Royaume du Maroc au Canada, Mme 
Souriya Otmani,; allocation où la diplo-
mate a mis en exergue la stabilité du 
Royaume favorisant un climat sécuri-
taire propice à l’investissement, aux 
affaires et au tourisme. 

De ce fait, Mme Otmani invita le Cana-
da à investir davantage au Maroc; ce 
hub des affaires ouvert sur l’Afrique, 
l’Europe et le Moyen-Orient, suggérant 
aux gens d’affaires canadiens d’investir 
dans « le premier avion 100% marocain 
qui effectuera son premier vol d’ici 
2030 ». Et Mme Otmani de souligner 
que le Maroc n’a jamais été aussi pro-
che du Canada qu’en ces moments où le 
Royaume est connecté à Montréal (par 
la Royal Air Maroc, par Air Canada et 
par Air Transat) et, d’ici décembre pro-
chain, à Toronto par 3 vols hebdoma-
daires de la Royal Air Maroc. 

Madame Otmani s’est exprimée lors de 
la réception, qu’elle avait offerte le 30 
juillet 2024 (à l’occasion de la célébra-
tion du 25ème anniversaire de l’acces-
sion de Sa Majesté le Roi Mohammed 
VI au Trône de Ses glorieux Ancêtres) 
dans un palace de la capitale fédérale 
canadienne; Réception qui a été mar-
quée , selon une dépêche de la MAP, 
par la présence notamment du vice-
ministre canadien de Affaires étrangè-
res et Secrétaire parlementaire de la 
ministre des Affaires étrangères du 
Canada, Robert Oliphant, de la Secré-
taire parlementaire du ministre de la 
Défense du Canada, Marie France La-
londe, et du membre de la Chambre des 
Communes et Porte-parole du gouver-
nement, Mona Fortier. 

Selon la même source : Ont également 
assisté à la réception des ambassadeurs 
et hauts commissaires accrédités à Ot-
tawa, des députés et sénateurs cana-

diens, des représentants de compagnies 
canadiennes opérant au Maroc et d’As-
sociations marocaines du Canada, outre 
des membres de la communauté maro-
caine. 

Dans une allocution à cette occasion, 
Mme Otmani a notamment rappelé que 
la glorieuse Fête du Trône symbolise 
l’unité de la nation marocaine et reflète 
les liens solides et indéfectibles unis-
sant le peuple marocain à Son auguste 
Souverain et à la Monarchie. 

Elle a indiqué que la Monarchie, insti-
tution dont les Marocains sont si fiers, 
contribue, grâce à la conduite et à la 
Vision avant-gardiste de Sa Majesté le 
Roi Mohammed VI, à la consolidation 
des fondements et des valeurs de la 
démocratie, à la promotion des droits 
de l’homme, et à la promotion du déve-
loppement socio-économique du Royau-
me. 

Cette dynamique s’opère au moyen no-
tamment d’une diplomatie dynamique 
“qui ne ménage aucun effort pour met-
tre en évidence le rôle du Maroc dans le 
concert des nations et aussi et surtout 
de bien faire comprendre et reconnaître 
la justesse et la légitimité de la cause 
nationale, à savoir la marocanité du 
Sahara et le plein respect de l’intégrité 
territoriale du pays”, a souligné la di-
plomate. 

“Le Maroc œuvre inlassablement pour 
mettre un terme au conflit artificiel 
autour du Sahara marocain à travers 
une solution politique basée exclusive-
ment sur l’initiative marocaine d’auto-
nomie et dans le cadre de l’intégrité 
territoriale et de la souveraineté natio-
nale du Royaume », a-t-elle affirmé. 

La diplomate a rappelé dans ce sens le 
soutien d’une majorité de pays incluant 
des grandes puissances, dont le dernier 
en date, la France, “qui pas plus tard 
que le 30 juillet a annoncé par lettre 
présidentielle adressée à Sa Majesté le 
Roi, son plein appui au plan d’autono-

mie sous souveraineté marocaine, com-
me seule base pour aboutir à un règle-
ment politique, juste et négocié de la 
question du Sahara”. 

Elle a, à ce propos, appelé le Canada, 
pays partenaire et ami à rejoindre cette 
tendance positive et constructive, “qui 
ne peut que bénéficier pleinement à la 
stabilité, à la sécurité et au développe-
ment socio-économique de toute la ré-
gion”. 

S’agissant des relations maroco-
canadiennes, Mme Otmani a indiqué 

que les deux pays ont veillé, depuis 
l’établissement de leurs relations diplo-
matiques il y a 62 ans, à développer, 
renforcer et diversifier leurs liens de 
coopération tant sur le plan bilatéral 
que multilatéral. 

L’ambassadeur a, par ailleurs, mis en 
avant le dynamisme économique que 
connait le Royaume et la crédibilité 
internationale dont il jouit à la faveur 
de la Vision avant-gardiste de Sa Ma-
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 D’un Continent à l’autre... 

jesté le Roi, rappelant les réformes 
d’envergure initiées pour améliorer le 
climat des affaires et promouvoir les 
industries à forte valeur ajoutée ainsi 
qu’à la mise en place d’infrastructures 
de classe mondiale. 

Pour sa part, le représentant du gou-
vernement canadien, Robert Oliphant 
a salué les avancées majeures accom-
plies par le Royaume durant les 25 
dernières années notamment dans les 
domaines de la démocratie, de la pro-
motion des droits de l’homme et de 
l’amélioration de la condition de la 
femme et de son autonomisation. 

“Toute cette dynamique fait du Maroc 
un pays et un partenaire sûr et fiable 
non seulement en Afrique du Nord, 
mais aussi dans l’ensemble du conti-
nent africain et de la région du Moyen-
Orient”, a-t-il dit. 

Evoquant les relations maroco-
canadiennes, il s’est félicité du partage 
des valeurs communes et des solides 
liens d’amitié et de respect existant 
entre les deux pays, ajoutant que les 
échanges commerciaux se renforcent 
au fil des années. 

La cérémonie a été marquée notam-

ment par la projection d’un film insti-
tutionnel retraçant la marche de déve-
loppement impressionnant accompli 
par le Maroc sous le leadership de Sa 
Majesté le Roi.. (Fin de citation de la 
MAP) 

Montréal n’est pas du reste 

Même ambiance festive à Montréal, où 
la Consule générale du Maroc à Mon-
tréal, Mme Soreya Jabry, a offert une 
réception marquée par la présence de 
membres des corps consulaires affectés 
à Montréal, des membres des gouver-
nements provincial et municipaux du 
Québec, des gens d’affaires, des acteurs 
associatifs canado-marocains ainsi que 
des membres de la communauté maro-
caine établie au Québec. 

Dans une allocution adressée à ses 
invités, Mme Jabry a salué les rela-
tions multisectorielles harmonieuses 
entre le Maroc  et le Canada en géné-
ral, et entre le Maroc et le Québec en 
particulier saluant au passage l’ouver-
ture du Bureau du Québec a Rabat . 

Mme Jabry a également rappelé les 
avantages qu’offre le Maroc à ses par-
tenaires de part sa situation géogra-
phique stratégique inter-reliant 3 

continents grâce à un  système de 
transport intermodal dont le fer de 
lance est sans doute le port de Tanger-
Med ainsi que celui de Dakhla; pierre 
angulaire de l’initiative Atlantique 
lancée par SM le Roi Mohammed VI en 
faveur des pays du Sahal. 

L’ouverture du Maroc sur l’Afrique, 
avait expliqué Mme Jabry, a débouché 
sur un millier d’accords entre le Maroc 
et des pays africains dont le projet de 
gazoduc avec le Nigéria vers l’Europe 
n’est pas le moindre. 

Sous le règne éclairé de SM Moham-
med VI, le Maroc est passé du stade de 
pays en développement au statut de 
leader régional incontournable dans 
plusieurs secteurs dont, bien-sûr, celui 
des énergies renouvelables. Et Mme 
Jabry de plaider pour l’intensification 
des échanges entre le Canada en géné-
ral, et le Québec en particulier . Le 
Canada et le Maroc ne sont pas seule-
ment des amis, avait-elle tenu de souli-
gner, mais des Amis. 

La Rédaction avec la MAP 
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 Un mois au Maroc... 

S a Majesté le Roi Moham-
med VI a souligné l’impéra-
tif d’une mise à jour conti-
nue des leviers de la politi-

que nationale de l’eau et de la défi-
nition d’un objectif stratégique, 
quelles que soient les circonstances, 
pour faire face à l’accroissement des 
besoins en eau et des contraintes. 

Cet objectif stratégique consiste à la 
fois à garantir l’eau potable à tous 
les citoyens et à couvrir 80% au 
moins des besoins d’irrigation sur 
tout le territoire national, a précisé 
le Souverain dans le Discours adres-
sé, à la Nation, ce 29 juillet 2024, à 
l’occasion de la Fête du Trône. 

A cet égard, Sa Majesté le Roi a ju-
gé “indispensable de parachever le 
programme de construction des bar-
rages, en donnant la priorité aux 
projets programmés dans les ré-
gions connaissant d’importantes 
précipitations”. 

Le Souverain a, dans ce cadre, ap-
pelé à accélérer la réalisation des 
grands projets de transfert d’eau 
entre les bassins hydrauliques, en 
assurant la connexion entre le bas-
sin de Oued Laou-Larache et Lou-
kous et celui de Oued Oum Er-Rbia, 
en passant par les bassins Oued 
Sebou et Bouregreg. 

Sa Majesté le Roi a plaidé égale-
ment pour l’accélération de la réali-
sation des stations de dessalement 
de l’eau de mer, selon le programme 
arrêté à cet effet pour assurer la 
mobilisation annuelle de plus de 1,7 
milliard de mètres cubes. 

“À l’horizon 2030, le Maroc pourra 
ainsi couvrir plus de la moitié de ses 
besoins en eau potable à partir de 
ces stations, irriguer d’importantes 
superficies agricoles et renforcer de 
cette manière sa sécurité alimentai-
re”, a précisé le Souverain. 

Sa Majesté le Roi a cité, à cet égard, 
le cas de la station de dessalement 
de Casablanca, le plus grand projet 
du genre en Afrique et la deuxième 
installation au monde qui sera ali-
mentée à 100% en énergie propre, 
relevant que le plus grand défi 
“reste la réalisation des stations 
programmées et des projets d’éner-
gies renouvelables y afférents, dans 
les délais fixés et sans aucun re-
tard”. 

Le Souverain a mis l’accent, par 
ailleurs, sur la nécessité d’accélérer 
la réalisation du projet d’intercon-
nexion électrique qui vise à achemi-
ner l’énergie renouvelable, à partir 
des Provinces du sud, vers le Centre 
et le Nord, un chantier qui vise à 
alimenter les stations de dessale-
ment avec de l’énergie propre. 

A ce propos, Sa Majesté le Roi a ap-
pelé au développement d’une indus-
trie nationale de dessalement de 
l’eau, à la création de filières de for-
mation d’ingénieurs et de techni-
ciens spécialisés, à l’encouragement 
de la constitution d’entreprises na-
tionales spécialisées dans la réalisa-
tion et l’entretien des stations de 
dessalement. 

Evoquant la question de la rationa-
lisation de l’utilisation de l’eau, le 
Souverain a souligné qu’il est 
“totalement insensé” de dépenser 
des dizaines de milliards pour la 
mobilisation des ressources hydri-
ques, alors que des “formes de gas-
pillage et de mésusage de l’eau per-
sistent”. 

“La préservation de l’eau est une 
responsabilité nationale qui engage 
toutes les institutions et tous les 
acteurs. Ce devoir incombe égale-
ment à tous les citoyens”, a dit Sa 
Majesté le Roi, appelant les autori-
tés compétentes à plus de fermeté 
dans la protection du domaine pu-
blic hydraulique, à l’opérationnali-
sation de la police de l’eau, à la lutte 
contre le phénomène d’exploitation 
abusive et de pompage anarchique 
des eaux. 

Sa Majesté le Roi a, de même, appe-
lé énergiquement à davantage de 
coordination et de cohérence entre 
la politique hydrique et la politique 
agricole, surtout pendant les pério-
des de pénurie, outre la généralisa-
tion de l’irrigation goutte-à-goutte. 

Aussi, le Souverain a donné Ses 
orientations pour l’adoption d’un 
“programme plus ambitieux de trai-
tement et de réutilisation des eaux”, 
soulignant la nécessité d’encourager 
l’innovation dans le domaine de ges-
tion de l’eau et de mettre à profit les 
nouvelles technologies y afférentes. 

Source : MAP 

Focus sur le discours du Trône 
Problématique de l’eau : SM le Roi souligne l’impératif d’une 
mise à jour continue des leviers de la politique nationale de 
l’eau 

Conflit israélo-palestinien : Le 
Roi du Maroc appelle à sortir 
de la logique de gestion de  

crise en faveur d’une solution 
définitive 

S a Majesté le Roi Mohammed VI a 
appelé à sortir de la logique de ges-
tion de crise en faveur de la recher-

che d’une solution définitive au conflit 
israélo-palestinien. 

“L’aggravation de la situation dans la 
région exige de sortir de la logique de 
gestion de crise en faveur de la recherche 
d’une solution définitive à ce conflit”, a 
dit le Souverain dans le second volet du 
Discours adressé, le 29 juillet 2024, à la 
Nation à l’occasion de la Fête du Trône. 

Sa Majesté le Roi a souligné, dans ce ca-
dre, que la cessation des hostilités à Ga-
za, une priorité urgente, doit se faire en 
parallèle avec l’ouverture d’un horizon 
politique susceptible d’instaurer une paix 
juste et durable dans la région. 

Le Souverain a également relevé que le 
recours aux négociations pour ressusciter 
le processus de paix entre les parties pa-
lestinienne et israélienne impose de bar-
rer la route aux extrémistes de tous 
bords, ajoutant que la sécurité et la stabi-
lité ne seront totalement insaturées dans 
la région que si cette dynamique est ins-
crite dans le cadre de la Solution à deux 
Etats, aux termes de laquelle Gaza est 
partie intégrante des territoires de l’Etat 
palestinien indépendant, avec Al-Qods 
Oriental comme capitale. 

Sa Majesté le Roi, Président du Comité 
Al-Qods, qui a œuvré à l’ouverture d’une 
voie inédite pour acheminer des aides 
alimentaires et médicales urgentes à Ga-
za, a noté que “l’intérêt que Nous atta-
chons aux affaires internes de notre pays 
ne saurait Nous détourner de la tragédie 
du peuple palestinien frère”. 

Avec le même engagement responsable, 
SM le Roi a assuré qu’Il continuera à 
appuyer les initiatives constructives vi-
sant à trouver des solutions pratiques 
pour la conclusion d’un cessez-le-feu 
concret et durable et le redressement de 
la situation humanitaire. 

Source : MAP 

Crédit photo : DR 
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 Un mois en Afrique... 
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 Un mois dans  le Monde... 
FRANCE / ÉLECTIONS 

La chute de l'extrême droite vue de 
l'étranger 

A près la victoire de l'extrê-
me droite aux européen-
nes, on se demandait si 
ça valait le coup de vivre 

encore en France avec une vague 
d'individus racistes, antisémites, 
homophobes et décomplexés. 

Mais les Français se sont mobilisés 
et ont fait barrage à l'extrême droi-
te qui, au moment où nous rédi-
geons cet article, n'a eu aucune 
proposition de poste important. 

La gauche en tête, le RN en recul, 
“un miracle politique” Le Nouveau 
Front populaire arrive en tête. Ce 
qui a surpris les grands politiciens 
et journalistes étrangers. 

Depuis le Québec, Le Devoir reve-
nait, quant à lui, à la veille du se-
cond tour, sur une coalition 
“plurielle” des forces de droite, du 
centre, de gauche. “Un vieux rêve 
d’Emmanuel Macron, qui évoquait 
dès sa première campagne, en 
2017, une ‘grande coalition’” à l’al-
lemande.  

Mais “pour l’instant, à gauche, seu-
le la secrétaire nationale des Écolo-
gistes, Marine Tondelier, a mani-
festé son intérêt, contrairement au 
secrétaire du Parti socialiste, Oli-
vier Faure, et à l’écologiste Sandri-
ne Rousseau, qui y voient une al-
liance contre nature.  

Quant aux Insoumis, ils ont affir-
mé, par le truchement de leur coor-
dinateur national, Manuel Bom-
pard, qu’ils ‘’ne gouverneront que 
pour appliquer leur programme. 
Rien que leur programme’”, rappe-
lait le quotidien Montréalais, qui 
cherchait lui aussi le nom d’un Pre-
mier ministrable. 

Comme l'a bien analysé un journa-
liste espagnol d'El País, la grande 
coalition était le seul moyen pour 
freiner l’extrême droite. Or “ce qui 
semblait impossible au début d’une 
campagne où les trois blocs, extrê-
me droite, centre et alliance de 
gauche, s’accusaient mutuellement 
de tout, semble de plus en plus via-
ble (bien qu’encore difficile), après 
la mise en place du cordon sanitai-
re pour le second tour”. “Les partis 
du centre autour du président Ma-
cron, ainsi que certaines forma-
tions de gauche (sans La France 
Insoumise radicale) et même la 
droite traditionnelle des Républi-
cains, ont timidement ouvert la 
porte à cette possibilité ces der-
niers jours.” 

Reste que, “dans tous les cas de 
figure, si une telle coalition devait 
voir le jour, elle ne pourrait de tou-
te façon pas avoir de majorité abso-
lue. Elle serait donc vulnérable à 
un vote de censure puisque, s’ils 
obtiennent les résultats escomptés, 
LFI et RN pourraient ensemble 
faire tomber ce gouvernement 
‘pluriel’ n’importe quand”, rappelle 
Le Devoir. 

“Chose certaine, incapable de s’en-
tendre sur l’immigration, la sécuri-
té, le nucléaire, la politique écono-
mique et même le budget, ce gou-
vernement ne pourrait entrepren-
dre de grandes réformes et devrait 
se contenter d’une gestion minima-
le au jour le jour du pays. Cela, au 
moment où la France a été décotée 
par les agences de notation pour 
dette et déficit incontrôlés.  

De là à dire que la France sera in-
gouvernable en attendant une nou-
velle dissolution ou des élections 
présidentielles, il n’y a qu’un pas 
que franchissent la plupart des ob-
servateurs. Et surtout, une telle 
union, si elle venait malgré tout à 
voir le jour, adouberait le RN en 
tant que ‘seul grand parti d’opposi-
tion et seule force d’alternance’” : 
Le nouveau grand parti de droite, 
conclut Le Devoir. 

Le New York Times lui aussi s’est 
penché sur ce scénario : “Dans l’é-
tat actuel des choses, aucun bloc ne 
semble en mesure de trouver suffi-
samment de partenaires pour for-
mer une majorité, laissant à M. 
Macron des options limitées.” 

“La culture politique française ne 
favorise pas le compromis, explique 
dans le quotidien américain Samy 
Benzina, professeur de droit public 
à l’université de Poitier, et de souli-
gner que les institutions françaises 
sont conçues pour produire des 
“majorités franches capables de 
gouverner seules”. “Ce serait la 
première fois sous la Ve Républi-
que qu’un gouvernement ne pour-
rait être constitué faute d’une ma-
jorité solide”, ajoute-t-il. 

Une autre possibilité serait de met-
tre en place un gouvernement inté-
rimaire qui gérerait les affaires 
courantes jusqu’à ce qu’une percée 
politique soit réalisée. Mais cela 
constituerait également une ruptu-
re avec la tradition française. Si 
aucune de ces solutions ne fonc-
tionne, le pays pourrait se diriger 
vers des mois d’impasse politique, 
rappelle encore le New York Times. 

L’Hexagone vit des heures graves, 
observait la presse étrangère avant 
même l’annonce des résultats. Ce 
dimanche, constatait par exemple 
l’hebdomadaire allemand Die Zeit, 
“pour de nombreux électeurs, ce 
vote est un véritable acte de déses-

poir”. Encore une fois, comme lors 
des scrutins différents, de nom-
breux citoyens étaient obligés de 
voter “pour des personnes qu’ils 
rejetaient encore politiquement il y 
a peu : ils ne votent pas pour un 
programme, mais au second tour 
surtout contre Marine Le Pen”. 

Ceci s’ajoute à une tension déjà 
très palpable dans le pays, s’inquiè-
te The Guardian. “La France n’a 
pas connu de telles tensions politi-
ques depuis des décennies. Elle a 
atteint un moment historique dont 
elle ne pourra pas se défaire facile-
ment.” 

Encore abasourdis par la dissolu-
tion annoncée brutalement le 9 
juin, les correspondants étrangers 
en France n’en finissent plus d’épi-
loguer sur les motivations du prési-
dent jugé largement responsable 
du désastre qui s’annonce.  

Emmanuel Macron a non seule-
ment dissous l’Assemblée, mais il a 
aussi dissous le macronisme, juge 
ainsi Roger Cohen dans The New 
York Times. “Macron joue et perd 
la République”, titre le journal de 
gauche Die Tageszeitung. “Micron”, 
ose de son côté le quotidien mila-
nais Libero, comme pour souligner 
la faiblesse du score du parti prési-
dentiel. 

Emmanuel Macron a dynamité les 
partis politiques en France, avec le 
pléthore des partis, on ne sait plus 
à qui se fier et quel programme 
adopter. 

Quelque soit le premier ministre 
choisi, l'ombre du RN planera tou-
jours sur la politique française, et 
on ne sera jamais à l'abri tant 
qu'un grand parti politique, solide 
et démocratique ne voit le jour, et 
prenne les commandes. 

Par Mustapha Bouhaddar 
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A vec les élections de 2024, la 
France se trouve à un carre-
four crucial et à un tournant 
majeur pour sa destinée. 

D'un côté, la vision traditionnelle 
d'une France fidèle à sa devise 
"Liberté, Égalité, Fraternité", et de 
l'autre, une montée inquiétante de 
l'extrême droite qui promet une politi-
que axée sur la restriction de l'immi-
gration ayant pour visée la dissension 
et la séparation du peuple français. 

Le résultat du 1er tour des élections 
dont le Rassemblement National, in-
cluant les alliances LR-RN ayant at-
teint 33,15 % est venu mettre en évi-
dence et confirmer la progression si-
gnificative des partis d'extrême droi-
te, usant d’un discours qui réfute l’im-
migration et le nationalisme. Ces der-
niers qui prennent comme slogans ; 
"Rendre la France aux Français" et 
"Restaurer l'ordre" trouvent un écho 
auprès d'une partie de l'électorat in-
quiète face aux défis économiques et 
sécuritaires. 

Cependant, cette rhétorique et verve 
exagérées inquiètent de nombreux 
observateurs qui y voient une menace 
pour les valeurs fondamentales de la 
République. Certaines associations de 
défense des droits de l'homme aler-
tent, cependant, sur les risques d'une 

politique qui stigmatiserait les immi-
grés et les minorités. 

En outre, les partis traditionnels et de 
gauche appellent à la vigilance, rap-
pelant l'importance de préserver une 
France ouverte et tolérante. Ils souli-
gnent que la force de la nation réside, 
justement, dans sa diversité et sa ca-
pacité à intégrer, plutôt que dans l'ex-
clusion. 

Grande surprise au 2ème tour, la coali-
tion du Nouveau Front populaire a 
inversé la vapeur et, est arrivée en 
tête en nombre de sièges et se consi-
dère comme le vainqueur du scrutin, 
avec 31 % des sièges, ces résultats ont 
perturbé l’échiquier politique Fran-
çais et aucun formation politique ne 
dispose de la majorité et la France 
dispose d’un cerveau tricéphale com-
pliquant la formation d’un gouverne-
ment.. et Macron se prétextant des 
JO 2024, repousse les propositions du 
NFP.  

Cette élection pose donc une question 
fondamentale : quelle France les ci-
toyens choisiront-ils ? Celle de l'ou-
verture et de la fraternité, ou celle du 
repli et de la méfiance ? 

Le débat promet d'être intense dans 
les mois à venir, avec des enjeux qui 
dépassent largement le cadre natio-
nal. L'issue de cette élection pourrait 
en effet influencer profondément non 
seulement l'avenir de la France, mais 
aussi celui de l'Europe toute entière. 

Aperçu historique de l'immi-
gration maghrébine en France 

· Début du 20e siècle, arrivée des pre-
miers travailleurs, principalement 
des maghrébins, pour répondre aux 
besoins de main-d'œuvre dans l'in-
dustrie et l'agriculture. 

· Première Guerre mondiale (1914-
1918), recrutement de soldats et 
travailleurs nord-africains pour 
soutenir l'effort de guerre. 

· Entre les deux guerres, augmenta-
tion progressive de l'immigration 
maghrébine. 

· Seconde Guerre mondiale (1939-
1945), participation de soldats mag-
hrébins à la libération de la France. 

· 1950-1960, forte augmentation de 

l'immigration due à la reconstruc-
tion du pays qui coïncide avec le 
boom économique. 

· Indépendance des pays du Maghreb 
(Maroc et Tunisie en 1956, Algérie 
en 1962). 

· 1962-1973, les accords bilatéraux 
facilitant l'immigration pour le tra-
vail. Arrivée massive de travail-
leurs maghrébins. 

· 1974, suspension officielle de l'im-
migration de travail, mais poursuite 
du regroupement familial. 

· Années 1980-1990, stabilisation des 
communautés maghrébines en 
France. Débats sur l'intégration et 
émergence de la "seconde généra-
tion". 

· Années 2000 à aujourd'hui, diversi-
fication des profils d'immigrants 
(étudiants, professionnels qualifiés, 
politiciens). 

Ces français intégrés dans la 
société Marocaine et qui votent 

extrême droite. 
Le Maroc est une destination attracti-
ve pour de nombreux Français grâce à 
ses opportunités économiques, sa qua-
lité de vie et sa proximité culturelle et 
géographique.  

Cependant, les expatriés Français 
sont fondu dans la société et l’intégra-
tion n’est plus à prouver, nous avons 
cédé la parole à quelques témoigna-
ges. 

Au cœur de la médina de Marrakech, 
sous le soleil brûlant de la ville ocre, 
Pierre, 65 ans, sirote son thé à la 
menthe. Retraité installé au Maroc 
depuis cinq ans, il vante les mérites 
de sa vie d'expatrié. "Ici, c'est le para-
dis. On vit comme des rois", confie-t-
il. Pourtant, lorsqu'on aborde la ques-
tion politique, le ton change. "En 
France, il y a trop d'immigrés. Il faut 
que ça cesse", assène-t-il. 

Ce discours, aussi surprenant soit-il, 
n'est pas isolé. Selon une étude récen-
te, près de 30% des Français résidant 
au Maroc auraient voté pour l'extrê-
me droite lors des dernières élections. 
Un chiffre qui interpelle et soulève de 
nombreuses questions. 

"C'est un véritable paradoxe", expli-

que Sarah Leroy, sociologue spécialis-
te des migrations. "Ces personnes 
bénéficient de l'hospitalité marocaine 
tout en soutenant des politiques qui 
prônent la fermeture des frontières en 
France." 

Cette contradiction flagrante ne sem-
ble pas gêner Martine, propriétaire 
d'un Riad à Essaouira. "Ce n'est pas 
la même chose. Nous, on s'intègre, on 
respecte la culture", argue-t-elle, en 
essayant de cacher maladroitement 
l’ironie de ses propos. 

Du côté des autorités marocaines, on 
observe cette situation avec une cer-
taine perplexité. "Nous accueillons ces 
résidents à bras ouverts, mais leur 
attitude politique pose question", 
confie, sous couvert d'anonymat, un 
haut fonctionnaire du ministère des 
Affaires étrangères marocain. 

Ce phénomène soulève également des 
interrogations sur le droit de vote des 
expatriés. Faut-il revoir les conditions 
de participation aux scrutins natio-
naux pour ceux qui ont fait le choix de 
vivre à l'étranger ? 

En attendant, dans les ruelles ani-
mées de Marrakech ou sur les plages 
d'Agadir, le débat fait rage au sein de 
la communauté française. Entre ceux 
qui assument leur position et ceux qui 
dénoncent cette incohérence, le fossé 
se creuse, reflet d'une France divisée, 
même à des milliers de kilomètres de 
ses frontières. 

La contradiction entre les Français 
vivant à l’étranger, notamment au 
Maroc, et leur éventuel soutien à des 
partis d’extrême droite en France sou-
lève d’importantes questions de cohé-
rence morale et éthique. La date du 7 
juillet pourrait en effet être détermi-
nante dans la manière dont la France 
traite non seulement ses immigrés 
mais aussi ses relations internationa-
les et l'image qu'elle projette dans le 
monde. Le débat sur l'immigration ne 
doit pas négliger la dimension humai-
ne et la nécessité d'un traitement 
équitable et respectueux pour tous les 
individus, qu'ils soient migrants, réfu-
giés, ou expatriés. 

Un mois dans  le Monde... 
FRANCE / ÉLECTIONS 

La France contre la France 

Abderrazaq MIHAMOU 

Chroniqueur Membre de l’AJI Québec 
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